
Zeitschrift: Annales fribourgeoises

Herausgeber: Société d’histoire du canton de Fribourg

Band: 11 (1923)

Heft: 1

Artikel: Les derniers religieux du couvent des Augustins à Fribourg

Autor: Fleury, Bernard

DOI: https://doi.org/10.5169/seals-817531

Nutzungsbedingungen
Die ETH-Bibliothek ist die Anbieterin der digitalisierten Zeitschriften auf E-Periodica. Sie besitzt keine
Urheberrechte an den Zeitschriften und ist nicht verantwortlich für deren Inhalte. Die Rechte liegen in
der Regel bei den Herausgebern beziehungsweise den externen Rechteinhabern. Das Veröffentlichen
von Bildern in Print- und Online-Publikationen sowie auf Social Media-Kanälen oder Webseiten ist nur
mit vorheriger Genehmigung der Rechteinhaber erlaubt. Mehr erfahren

Conditions d'utilisation
L'ETH Library est le fournisseur des revues numérisées. Elle ne détient aucun droit d'auteur sur les
revues et n'est pas responsable de leur contenu. En règle générale, les droits sont détenus par les
éditeurs ou les détenteurs de droits externes. La reproduction d'images dans des publications
imprimées ou en ligne ainsi que sur des canaux de médias sociaux ou des sites web n'est autorisée
qu'avec l'accord préalable des détenteurs des droits. En savoir plus

Terms of use
The ETH Library is the provider of the digitised journals. It does not own any copyrights to the journals
and is not responsible for their content. The rights usually lie with the publishers or the external rights
holders. Publishing images in print and online publications, as well as on social media channels or
websites, is only permitted with the prior consent of the rights holders. Find out more

Download PDF: 04.03.2026

ETH-Bibliothek Zürich, E-Periodica, https://www.e-periodica.ch

https://doi.org/10.5169/seals-817531
https://www.e-periodica.ch/digbib/terms?lang=de
https://www.e-periodica.ch/digbib/terms?lang=fr
https://www.e-periodica.ch/digbib/terms?lang=en


Les derniers Religieux
du Couvent des Augustins

a Fribourg1

par le P. Bernard FLEURY, cordelier.

Nous ne connaissons pas la date exacte de la
fondation du couvent des Ermites de St-Àugustin, à

Fribourg. Le premier document certain qui en fasse mention
remonte à l'année 1255. C'est une lettre cle l'abbé Nan-
telme du monastère d'Agaune ou de St-Maurice qui
envoie des reliques des martyrs thébéens aux religieux
Augustins de Fribourg qui en avaient fait la demande.
Le couvent de Fribourg faisait partie de la province de

Rhin et Souabe qui comprenait le Sud-Ouest de

l'Allemagne.

Après la Réformation, Fribourg resta le seul couvent

1 Les archives de l'ancien couvent des Augustins se trouvent
aux Archives de l'Etat. Nous avons spécialement consulté pour
cette notice la Chronique du couvent (Hausbuch der Augustiner),
le Nécrologe de la maison et un Catalogue des Pères et Frères
de la Province de Rhin et Souabe du milieu du XVIIme siècle
environ jusqu'en 1848. Nos remerciements à Monsieur l'archiviste
Tobie de Rsemy pour sa bienveillance. — A voir aussi, sur l'histoire

du couvent les ouvrages suivants :

de Miilinen: Helvetia sacra II p. 7-9.

Rœdlé, Nicolas: Notice sur l'Eglise des Augustins de Fribourg
dans Etrennes fribourgeoises 1881, p. 32-36.

'Biichi, Alberl: Urkunden zur Geschichte des Augustiner-
Klosters in Freiburg dans Freiburger Geschichtsblätter, III, p. 79-106.
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de cet ordre en Suisse1. Aussi le nonce Bonhomini, à la
recherche de moyens pour fonder un collège de Jésuites
à Fribourg en 1579-1580 pensa d'abord à supprimer cette
maison pour en appliquer les biens à la nouvelle fondation.
Mais l'attitude énergique sinon correcte du prieur, le P.
Kessler, détourna l'orage. Bonhomini eut plus de succès

avec l'abbaye de Prémontrés d'Humilimont dont il obtint
la suppression en faveur du Collège. La province des, Au-
gustins de Rhin et Souabe était alors, à la suite des troubles

de la Réforme protestante, fort amoindrie, et le
même Père Kessler qui devint provincial en 1590 dit
qu'alors elle ne contenait plus que 34 Pères en 14 monastères.

Peu à peu la Province redevint florissante et
l'historien de la Province, le P. Höhn, rapporte que de son
temps (1744) elle comptait plus de 370 religieux en 22
maisons 2.

Le couvent de Fribourg compta plusieurs religieux
distingués, avant tout le P. Conrad Treyer ou Tregarius
qui fut dans notre pays et à Strasbourg un des principaux
champions de l'ancienne foi contre les novateurs du XVIme
siècle. Il fut provincial de son ordre et mourut de la peste
à Fribourg en 1543. Nommons encore les provinciaux
Ulrich Kessler (f 1619) dont il a été question plus haut,
François Kämmerling (t 1651), Florentin Minnod (t 1684),
Fulgence Cantin (t 1676). A la fin du XVIIIme siècle,
le P. Emmerich Stangenberg, prédicateur allemand à

St-Nicolas, fit imprimer un recueil de ses sermons en 1784.
C'est un volume de 590 pages dédié à Mgr de Lenzbourg
et imprimé chez B. Louis Piller. L'auteur mourut en 1812
dans son couvent de Wurzbourg 3.

1 Nous ne parlons pas du couvent de Bellinzona qui appartenait

à une province italienne et qui fut supprimé en 1812.
2 Chronologia Provinciœ Rheno-Suevicœ ordinis FF. Eremi-

tarum S. Augustini, etc. 1744. p. 373.
3 Nous nous rappelons avoir vu le portrait sur toile du P.

Stangenberg, à la cure de Planfayon. 11 aura probablement été
détruit dans le grand incendie de 1906.
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A partir du milieu du XVIIIme siècle, le nombre des

vocations à Fribourg pour l'Ordre de St-Augustin devint
de plus en plus restreint, et, à la chute de l'ancien régime,
en 1798, le couvent ne comptait plus que 7 Pères dont
4 du pays. La suppression générale des couvents
d'Allemagne en 1803 vint encore aggraver la situation 1. Dès

lors, plus de chapitres provinciaux, plus de visites
canoniques régulières, plus de mutations du personnel. Il n'est
pas étonnant que dans ces circonstances, la discipline
religieuse aussi bien que la situation matérielle du
couvent aient eu à souffrir. Aussi, en 1818, l'autorité
ecclésiastique et le pouvoir civil nommèrent, d'accord, un
administrateur du monastère en la personne du Chanoine
Chassot de St-Nicolas. On avait l'intention, paraît-il, de

supprimer le couvent pour y transférer le séminaire
diocésain. Mais ce projet échoua devant la constance des

religieux qui déclarèrent vouloir rester fidèles à leur état.
L'avoué du monastère, l'ancien avoyer Schaller, travailla
aussi efficacement à la conservation de cette antique
maison.

Sur ces entrefaites mourut, le 18 septembre 1818, le

prieur, le P. Maurice Fasel, à l'âge de 75 ans. Son successeur,

le P. Gélase Reinhard, du couvent de Wurzbourg,
mais à Fribourg depuis quelques années comme prédicateur

allemand, s'appliqua de son mieux à la restauration
du monastère. De nombreux postulants se présentèrent,
des relations avec les couvents survivants de l'Allemagne
furent renouées et lorsque le P. Reinhard retourna à

Wurzbourg en 1830, il laissa une communauté relativement

nombreuse. Aussi les Pères Augustins purent-ils
reprendre en 1835 les écoles primaires allemandes qu'ils
avaient déjà dirigées de 1804 à 1816.

1 Les couvents d'Erfurt, Munnerstadt et Wurzbourg ne
furent pas supprimés immédiatement, mais par extinction.
Munnerstadt et Wurzbourg reçurent en 1828 la permission de
recevoir des novices et sont actuellement très florissants.
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Après les événements du Sonderbund et l'installation
du gouvernement radical, le couvent fut supprimé
immédiatement, avec Hauterive et la Part-Dieu, par décret du
31 mars 1848. Il comprenait alors les religieux suivants 1 :

1° P. Meinrad Rsedlé de Fribourg, prieur, né le 14

avril 1805, profès le 22 nov. 1824. Il était neveu du P.
Charles Rsedlé et frère du P. Nicolas Rsedlé, tous deux
Cordeliers. Après la suppression, il fut nommé, ainsi que
le P. Antoine Zosso, en 1848, chanoine de St-Nicolas par le

gouvernement. Mais, comme la nomination était irrégulière
(il n'y avait pas de stalles vacantes à St-Nicolas), elle ne
fut pas reconnue par l'autorité ecclésiastique et n'eut pas
de suites. Plus tard, P. Meinrad fut chapelain, puis
premier curé de Delley, de 1858 à 1876. Il mourut dans ce

poste le 4 janvier 1876.
2° P. Antoine Zosso, de Tavel, (Winterlingen, St-

Antoine), sous-prieur. Il avait été prieur de 1841 à 1847.
Né le 27 janvier 1806, profès 10 avril 1831, prêtre le 2

avril 1831. Après la suppression, chapelain, puis curé à

Wunnewyl de 1855 à 1886. Il se retira alors à la Gauglera,
où il mourut le 21 janvier 1891.

3° P. Prosper Vonlanlhen, d'Alterswyl, né en 1791,
profès le 15 février 1823. Il se trouvait au couvent de
Wurzbourg, lorsqu'il fut nommé Prieur par ses confrères
en août 1,827. Il occupa cette charge jusqu'en 1835. Il
mourut dans la maison des pauvres de Umbertsschwendi
près de Brünisried le 24 février 1853.

4° P. Ambroise Tornare, de Tavel, né le 24 février
1795, profès le 15 février 1823. Après la suppression,
chapelain de Lorette de 1848 à 1854. Il mourut à Fribourg,
le 31 mars 1854. Il tomba d'un arbre, frappé d'apoplexie.

1 M. l'archiviste Schneuwly a laissé aux Archives d'Etat un
« Etat des Pères et Frères du couvent des Augustins à Fribourg
existant le jour de la suppression le 31 Mars 1848, dressé en
février 1872 ». Il a omis les PP. Prosper Vonlanthen et Maurice Dé-
posieux.
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5° P. Thomas Olivier, de Fribourg, né le 27 avril
1802, profès 22 nov. 1824. Il fut Prieur de 1838 à 1841.

Après la suppression, chapelain à Bourguillon où il mourut
le 15 septembre 1864.

6° P. Augustin Daguel, de Fribourg. Né le 31 mars
1805, profès le 22 novembre 1824. Prieur de St-Pierre de
1849 à 1862. Il mourut à Fribourg le 6 décembre 1875.

7° P. Victor Schmid, d'Olten. Né le 17 octobre 1804,

profès le 22 novembre 1824. Il fut Prieur de 1835 à 1838.

En 1846 il fut envoyé en Bavière et en 1847 il devint
sous-prieur du couvent de Munnerstadt en Franconie.
Après la suppression, il fut chapelain de Cormondes entre
1854 et 1857. Il est mort à Olten le 13 février 1871. « Très

généreux pour les pauvres » dit le P. Dellion dans son
« Dictionnaire des paroisses» IV, p. 359.

8° P. Florentin Eltzer, d'Altkirch, né 30 août 1803,
profès 15 mai 1825. Après 1848, il continua à desservir
l'église du couvent et à faire le service d'organiste, jusqu'à
sa mort, le 23 décembre 1869.

9° P. Grégoire Riedo, de Buntels (Guin), né 25 février
1810, profès 21 novembre 1833. Après la suppression,
primissaire à Schmitten (1858), chapelain à Alterswyl
(1859-1870), à Marly (1871-72), mort comme chapelain
à la Maigrauge, le 4 avx-il 1873.

10° P. Maurice Déposieux de Villaz-St-Pierre, né

profès le 19 décembre 1842, ordonné prêtre le 23 avril
1843. En 1846, le 11 décembre, il fut envoyé au couvent
de Genezzano en Italie et nous ne trouvons plus de trace
de lui.

FBÊBES CONVEBS.

11° Fr. Guillaume Herzog, de Bheinfelden, né le 30

septembre 1798. Après la suppression, il resta attaché
à l'église des Augustins comme sacristain.

12° Fr. Fidèle Paradis de la Boche, né le 26 dé-
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cembre 1802, profès le 22 novembre 1824. Il mourut
à Fribourg le 28 mars 1858 et fut enterré à la Roche.

13° Fr. Nicolas Offner, dePlanfayon, né le 16 décembre
1799.

D'après un inventaire dressé le 3 février 1848, par
le préfet Thorin, la Bibliothèque du couvent comptait :

169 ouvrages importants en latin. ;

55 » » en français ;

37 » » en allemand ;

plus environ 1500 sermonnaires et autres « vieux livres ».

Tous ces ouvrages font maintenant partie de la
Bibliothèque cantonale et universitaire.
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